
h Cnquete de l'Air 
CN LIEUTENANT AVIATEUR SE TUE 

U N E CHUTE DE 806 METRES 
i Verdun, 28 mars. — Un terrible accident 
'•Vest produit, ce matin, à Verdun; le lieute

nant «aviateur Bressan, du 7* d'infanterie co
loniale, appartenant à la station d'aviation de 
Reims, arrivé hier, à Verdun, pour prendre 
part a une manoeuvre de garnison, ordonnée 
par le général commandant le 6e corps, était 
sorti, vers neuf heures et demie, avec son 
appareil, de la station de Chormois, occupée 
par VescmdriUe. 

Tout-à-coup, alors qu'il planait à une hau
teur de 800 mètres, une détonation se fit en
tendre et l'appareil, piquant du nez vint, s'ap-
platir sur le sol. Le ' lieutenant Bresson fut 
tué sur le coup. Son corps a été transporté à 
l'hôpital Saint-Nicolas. 

René-Léon Bresson était né à Montbéliard 
(Doubs), le 4 décembre 1885. 11 avait passé 
Mjn brevet de pilote les 10 et 11 juillet 1912, 
ù Reims. Il avait été promu lieutenant le 
1er octobre 1909. Coïncidence tragique, l'ac
cident dont il a été victime s'est produit à 
l'endroit même où, l'an dernier, un autre 
officier aviateur, le lieutenant de Ville-
cPAViay avait trouvé la mort dans des cir
constances analogues. 

Un record 
Paris, 28 mars. — Gilbert, pilotant un 

monoplan, était parti ce matin de Lyon à 
9 h. 30, malgTé un vent violent de 20 mètres 
à la- seconde. Il est arrivé à Viîlacoublay à 
midi 40, ayant effectué le parcours en 3 h. 10, 
soit à 156 kilomètres à l'heure, établissant 
l e record du monde de ville à ville sans 
«scale. 

A L'ETRANGER 

Un monoplan tombe d'une hauteur 
de 300 mètres 

D E U X OFFICIERS JAPONAIS TUÉS 
Tokao. 28 mars. — Un dirigeable et quatre 

aéroplanes rentraient aux hangars après 
avoir volé devant les membres du Parlement 
lorsqujun monoplan est tombé d'une hauteur 
de 300 mètres. Les lieutenants Tokuda et 
Kimuaa qui le montaient ont été tués. 

L'aviateur Crombez 
Tournai, 28 mars. — L'aviateur tournaisïen 

Crombez, parti, de Reims, à 7 h. '30, a atterri, 
à Tournai, à 8 h. 25 du matin, ayant effectué 
un parcours d'environ 200 kilomètres, en une 
heure • 5 minutes. L'aviateur est parti pour 
Liège* à neuf heures 50. 

L'aviateur Crombez, parti de Tournai à 
o h. 50, est arrivé à n h. 25 à l'aérodrome 
d'Ans. Il a fait le trajet en 1 h. 35. Il a donc 
effectué le raid Reims-Liège en 2 h. 40. Crom
bez ai couvert les 200 kilomètres qui sépa
rent Reims de Tournai, en passant par 
•Sainl^Quentin, Cambrai, Douai, à une 
moyenne de 184 kilomètres. Il a volé de 
ToarMai à Liège, en passant par Bruxelles, 
190 kilomètres, à une moyenne de 120 kilo
mètres. Enfin, il a couvert le parcours total 
à une vitesse moyenne de 147 kilomètres à 
'l'heure. 

mm »—urifc «rawai ; 
ve, réclamant une augmentation de o fr. 25 
par jour. " 

L'entente n'ayant pu s'établir, le conflit 
s'est maintenant étendu : la grève est géné
rale et affecte douze filatures. 

Il ItlTMU MM i I EAU *m C O L O S H ut Mrs* 
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M p Locale 
AajearÉ'hal. — » SB man : 
Soleil: lever, S A. 38; coucher, 6 h. 15. 
Dernier quartier de la lune. 
Aujourd'hui: St Eustate; demain: St Amtdie. 
Bains-douches de la Caisse d'épargne, me des 

Longues-H aies, de 8 h. à midi et de 3 A. à 8 A. 
(salle chauffée). 

De 9 A. à 10 A. 1/2, Caisse d'ipargm. 

FÉDÉRATION 
POUR LE 

Perfectionnement du Tir 
A L'ARME de GUERRE 
A LONGUE PORTÉE 

SOUS LE HAUT PATRONAGE DE M. LE GÉNÉRAL 
GOUVERNEUR DE LILLE 

ET SOUS LA DIRECTION DU CERCLE MILITAIRE 

LIT Inondations aux Etats 
75.000 parsemées sans abri 

et f 5.000 m / i i i i sabmereess i Êaytaa 
New-York, 28 mars. — .Selon les dernières 

informations reçues hier soir, on espère que 
le nombre des victimes sur tout le territoire 
inondé ne dépassera pas deux mille. On a 
retrouvé, à Dayton, saines et sauves, des 
centaines de personnes que l'on croyait per
dues. Le nombre des morts, à Dayton, ne 
dépassera peut-être1 pas 200, à moins qu'il 
n'y ait d'autres victimes, ce qui est possible, 
l iansJe quartier étranger du côté nord de la 
'ville._ 

Soixante détenus qui sont sans nourriture 
*t sans eau potable depuis mardi, dans la 
prison, se sont révoltés et demandent leur 
mise ew liberté. Ils ont attaqué, à plusieurs 
reprises^ le directeur de la prison en mena
çant de- le tuer avec sa famille. Le directeur 
a-tdemandé du secours à la milice. 

On estime qu'à Dayton seulement, 75.000 
personnes sont sans abri et 15.000 maisons 
submergées. Les dégâts sont évalués à 125 
imitions de francs. 

La situation dans la Virginie Occidentale 
devient grave. La population de la Pensyl-
-vanie Orientale est également dans un grand 
état de.dénuement. Beaucoup de mines sont 
fermées à cause des inondations. Le service 
des chemins de fer est immobilisé. Les dé
gâts causés aux lignes sont évalués à 125 
•millions de francs. 
— <•»_ ; 

B L O C - N O T E S 

DÉSILLUSION 
Encore une illusion perdue'. Voici les 

coliectivistes qui se conduisent vis-à-vis de 
leurs employés, comme de simples patrons 
ou.de vulgaires sociétés anonymes! Jusqu'ici 
lcxrrs coopératives étaient gérées par des 
administrateurs bénévoles, mais dévoués, 
par des 1 camarades ». Un journal socia
l iste fulmine contre ces « erreurs commer
ciales »; car « avec cette méthode, si l'em
ployé est honnête, intelligent et soucieux 
du bien commun, la société prospère par 
sa gestion. Au contraire, est-il peu scrupu
leux, ou seulement négligent, la société vé-
gètsv-et disparaît, sans qu'il soit possible 
d'établir la moindre responsabilité. 

» -lit j'insiste, ajoute l'auteur de l'article, 
qu'i l ne faut point que l'employé soit mal
honnête pour en arriver là; il suffit, n'ayant 
aucune responsabilité ni intérêt engagv, 
qu'il n'apporte pas à la réception de la "mar
chandise ou à sa conservation, tous les soins 
nécessaires. » 

IV faut donc que les employés de coopéra
tives* soient rendus responsables. Le journal 
socialiste le regrette bien pour ceux qui 
« avaient fait un beau rêve; les hommes 
étaient tons bons, ils n'étaient pas seule
ment bons, i ls étaient aussi honnêtes, dé
voués, p r ê t a i se sacrifier pour tous. 

» E t nos camarades, ajoute le journal so
cialiste, ne veulent pas voir leur rêve s'éva
nouir; constater qu'ils se sont trompés et 
que l'homme n'est pas ce qu'ils pensaient, 
ce qâ'tt fendrait qu'il soit, pour gérer des 
société» coopératives, sans contrôle et sans 
responsabilité, mais qu'il est, comme tou
jours, susceptible de faiblesse et quelquefois 
•de pis. 

» La constatation est décevante, cruelle, et 
je comprend» que certains camarades refu
sent malgré l'évidence à y croire. » 

Eux aussi ont perdu une illusion ! 
Mais si les socialistes enseignent main

tenant le respect de la propriété et entendent 
la faire respecter, c'est la fin du collectivisme 
intégral! — ED. P. 

L . K S O R E V E S 
* T0URC0INC 

A la filature de coton de M. Georges Du-
viltier, les 26 grands rattacheurs et les 16 
fileurs oui, par suite de la grève des bâcleurs 
et petits rattacheurs avaient cessé le travail, 
ont réintégré l'usine vendredi matin. 

A FOURMIES 
UM grtvs dans te ttxtite 

t e s rattacheurs en laines des filatures Cai-
gtaet et Armand Petit s'étaient mis en jr»*-

Le Comité de la Fédération nous prie d'inaérer 
la communication suivante : 

AVIS TRÈS IMPORTANT 
Les tirs effectifs devant commencer dès le 

ï premier dimanche d'avril, les personnes qui 
se sont fait inscrire à la Fédération sont ins
tamment priées de venir retirer leurs cartes 
nominatives, à la Chambre de Commerce, de 
9 heures et demie à 12 heures, rue du Châ
teau, 2. 

i" Le dimanche 30 mars, pour ceux dont 
les noms commencent par les lettres M, N, 
O, P, Q, R, S, T. 

2° Le lundi 31 mars, mêmes heures, pour 
tous ceux dont les noms commencent par les 
autres lettres non désignées, et pour tous 
ceux qui auraient été empêchés de venir les 
23, 24 et 30 mars. 

Exception est faite pour les inscrits par 
l'entremise des sociétés faisant partie de 
l'Union des sociétés d'anciens militaires de 
Roubaix, qui recevront leurs cartes par leur 
président, lesquelles cartes devront leur être 
distribuées avant fin mars, dernier délai. 

Ces cartes seront remises pour l'année 
1913, contre la somme de 1 fr. 50. La carte 
portera : 

i° Le nom du tireur ; 
20 Son numéro matricule ; 
3° La lettre de la section dont il fait partie. 
Le tireur aura soin de signer cette carte 

à l'endroit indiqué et de bien retenir la lettre 
qui lui aura été attribuée pour lui permettre 
de suivre attentivement les convocations qui 
seront faites par la presse, des tours de rou
lement qui les concernent. Ces convocations 
comporteront les jours et heures et paraî
tront les jeudi ou vendredi de chaque se
maine. 

Aux jours et heures indiqués, les tireurs 
des sections convoquées se présenteront indi
viduellement, munis de leur carte, au Stand 
où un commissaire portant au bras gauche un 
brassard tricolore, se tiendra à leur dispo
sition pour tous renseignements utiles. 

Un tour de roulement sera établi par sec
tion pour permettre à chaque tireur d'exécu
ter des tirs au moins une fois par mois. 

Les tirs auront lieu au Stand du Tir Na
tional (Aux Trois Ponts), tous les dimanches 
à partir du dimanche 6 avril, le matin de 
8 heures et demie à 11 heures trois quarts ; 
l'après-midi, de 14 heures (2 heures), à 18 
heures (6 heures). 

Il sera remis gratuitement à chaque tireur 
et à chaque séance un paquet de huit car
touches. 

Chaque tireur pourra, en outre, obtenir, 
de la société du Tir National, des cartouche-
supplémentaires au tarif spécial de o fr. 25 
le paquet. 

REGLEMENT 
Il est rappelé aux tireurs qu'ils doivent se 

soumettre entièrement au règlement de la so
ciété du Tir National de Roubaix, en ce qui 
concerne la police du Stand ; de plus, ils 
ne doivent jamais perdre de vue qu'il leur est 
défendu de quitter le pas de tir avec une 
arme ; qu'ils ne doivent charger leur arme 
qu'étant en position de tir et le canon tour
né vers les cibles, et qu'en tout autre temps, 
la culasse du fusil doit être toujours ouverte. 

Le manquemont à ces prescriptions entraî
nerait l'exclusion immédiate du tireur qui 
«mettrait d'en tenir compte. Ceci dans l'in

dent. 
Le Stand est interdit à toute personne 

n'étant pas de sang-froid. 
Toute discussion politique ou religieuse est 

défendue sous peine d'exclusion immédiate. 
Il est recommandé aux tireurs de mettre 

beaucoup de bonne volonté dans l'exécution 
des instructions qui leur seront données par 
leur commissaire- c r i nfin de faciliter la 
bonne marche des services. 

CONCOURS 
Le premier concours aura -lieu les 20, 27 

avril, 4, 11, F2, 18 et 25 mai, offert par le 
Tir National : « Catégorie Tir National: 
Bonheur >. Il comprendra de nombreux prix. 

Le deuxième concours aura lieu en juin, 
juillet, août, et aura de nombreux prix dont 
une partie en espèces, tous les tireurs ins 
crits participeront à ces concours. 

POUR CEUX 
N'AYANT PAS ENCORE TIRE 

Les personnes n'ayant pas fait de service 
militaire, ou n'ayant que peu de notions de 
tir, sont priées de s'en ouvrir franchement 
près de leur commissaire de tir, un cours 
spécial sera établi en leur faveur. 

Le président de Vt Fédération, fait appel 
à nouveau au dévouement, à la bonne vo
lonté et à la discipline de tous pour faciliter 
la tâche de chacun «^atteindre le but élevé 
que nous poursuivons : C'est pour la Patrie. 

La COMITÉ. 
N.-B. — Prière a chaque tireur inscrits de 

découper cet article et de le conserver par 
devers lui. 

r Les inscriptions pour la t Fédération 
pour le perfectionnement du tir à l'arme de 
guerre à longue portée • continueront les di
manches d'avril. 

Le dimanche 30 mars, M. le capitaine Cou
vreur, vice-président du Cercle Militaire et de 
la Fédération, se tiendra à la disposition des 
hommes qui désirent s'inscrire, de 10 heures 
à midi, 2, rue du Château. 

Une chute de neuf mètres 
au champ de foire 

Un grave accident s'est produit dans 
l'après-midi de vendredi, au champ de foire. 

Plusieurs ouvriers travaillaient à la cons
truction du Magic-Railway, installé boulevard 
Gambetta, à proximité de la rue Desbonnets. 
L'un d'eux, M. Jean Alleem, âgé de 30 ans, 
originaire de Gand, était hissé sur la char
pente à environ neuf mètres du sol. Il était 
occupé à placer une poutre qu'il devait fixer 
sur une charpente principale. L'ouvrier, pour 
effectuer cette besogne s'était assis, les jam
bes pendant du même côté. Soudain, en se 
penchant, il perdit l'équilibre et tomba sur 
lé sol au milieu de pièces de charrentes 

UVMt UststlSsI <ji ,e£iltl& -: 

Les ouvriers occupés comme lui a la cons
truction de cette attraction foraine et M. 
Tèwe, le propriétaire du Magic-Railway, se 
portèrent aussitôt à son secours. Ils le rele
vèrent et le transportèrent dans une loge de 
l'établissement. 

M. le docteur Lepoutre, mandé d'urgence 
vint examiner le blessé. Le praticien releva 
des contusions multiples sur tout le corps et 
diagnostiqua des fractures de plusieurs côtes 
et une forte commotion cérébrale. 

Le blessé, dont l'état est assez grave, a été 
admis à l'hôpital de la Fraternité. 

La fugue d'un jeune employé 
IL EST ARRETE A PARIS 

Le 12 mars, Jean Dupriez, jeune employé 
de bureau, de la maison Motte-Bossut fils, 
boulevard de Mulhouse, voulant dérober l'ar
gent de son patron, s'était attardé dans les 
bureaux de l'établissement et avait fracturé 
un pupitre pour s'emparer d'une somme de 
161g francs 50. 

M. Delalé, juge d'instruction, qui avait 
lancé contre le jeune homme un mandat 
d'arrêt vient d'apprendre que le gamin avait 
été arrêté à Paris. 

Jean Dupriez sera très prochainement con
duit à Lille et écroué à la maison d'arrêt. 

Dm rôdeurs s'iatroduisnt 
luituncnt 

dins le Burisa esitnl des Pistes 
C'est une aventure quelque peu mysté

rieuse qui est survenue l'avant-dernière nuit 
à l'Hôtel des Postes, rue Nain. Il était un 
peu plus de minuit, M. Jules Heydenne, com
mis des Postes, se trouvait seul, au second 
étage, dans l'immense salle du téléphone où 
il avait pour mission d'assurer le service de 
nuit. Soudain M. Heydenne perçut un bruit 
insolite provenant de l'extrémité de la salle 
opposée à celle où il se trouvait. L'employé 
interrompit la lecture à laquelle il était ap
pliqué pour tromper la longueur des heures de 
service nocturne. Il se leva, passa derrière les 
« multiples » et se dirigea vers l'endroit d'où 
provenait le bruit. Il ne fut pas peu surpris 
de se trouver nez à nez avec un rôdeur qui ou
vrait la porte à un complice qui s'efforçait 
d'entrer à pas de loup. Tous deux étaient coif
fés d'une casquette et étaient chaussés d'es
padrilles. 

L'apparition de l'employé les décontenança 
et les deux hommes s'empressèrent de s'éclip
ser. 

Le mouvement de surprise, bien compréhen
sible, d'ailleurs, de M. Deydenne fut de courte 
durée : quelques secondes à peine. Il se ren
dit aux appareils téléphoniques et communi
qua avec son collègue de service ,au rez-de-
chaussée, au bureau télégraphique de nuit. Il 
l'informa aussitôt de l'aventure qui venait de 
se passer. Le télégraphiste de nuit et les fac
teurs inspectèrent la sortie, mais ne virent 
sortir personne. 

On téléphona aussitôt au poste central de 
police et deux agents se rendirent rue Nain. 
Avec le personnel de nuit à l'Hôtel des Postes, 
ils visitèrent l'établissement, mais ne décou
vrirent rien. On crut tout d'abord à une hallu
cination de la part de l'employé de nuit et la 
police ne s'occupa pas davantage de cette af
faire. 

Le matin, en venant prendre son service, 
M. Guichat, receveur, fut mis au courant de 
l'incident. Il ouvrit une enquête administra
tive. 

« L'employé qui se trouvait de service la 
nuit de jeudi, nous dit-il, est l'un de ceux qui 
veillent le mieux. Il supporte facilement les 
difficultés, naturelles, de toute une nuit de 
service. 11 lisait pour passer le temps et sa 
lecture n'était pas de celles qui peuvent sug
gestionner l'esprit. Le bruit perçu attira son 
attention et son arrivée subite mit les rôdeurs 
en fuite. Cependant, poursuit M. le receveur, 
le moment de surprise peut lui avoir fait per
dre facilement une trentaine de secondes, 
voire une minute. Le temps de se rendre en
suite à l'appareil et de communiquer avec son 
collègue, tout cela peut avoir permis aux deux 
individus de sortir de l'établissement avant 
que l'alarme ne parvint au rez-de-chaussée. » 

On se demande ce que ces rôdeurs pou
vaient bien venir faire la nuit à l'Hôtel des 
Postes. Dans la salles du télégraphe et du té
léphone rien n'est à dérober. Quant aux va
leurs, aux timbres et à la caisse, comme bien 
l'on pense, tout est enferme , la nuit venue, 
dans des coffres-forts aux parois épaisses con
tre lesquelles la vrille se briserait et les pe
sées seraient sans le moindre effet. Une som
me absolument insignifiante, représentant le 
montant des communications demandées à la 
cabine de nuit et les droits de perception sur 
les télégrammes de nuit, constitue la caisse 
de nuit. 

Comme l'on sait, d'importants travaux 
d'agrandissement et d'agencement sont entre
pris en ce moment à l'Hôtel des Postes. Les 

térêt commun et en vue d'éviter tout acci-< «Jeux rôdeurs peuvent très bien s être laisses 
enfermer dans le chantier à la sortie des ou
vriers occupés aux travaux de transformation. 
Vers minuit, ils seront sortis de leur cachette 
pour partir en expédition. Celle-ci, comme on 
l'a vu devait se terminer à leur désavantage. 

M. Guichat a mis la direction départemen
tale au courant de l'incident nocturne et a 
demandé que les recherches soient activement 
poussées. 

LA FOIRE DE ROUBAIX ET LES BU
REAUX DE LA MAIRIE. — A l'occasion de 
la Foire de Roubaix, les bureaux des Rensei
gnements, des mariages d'indigents et des re
traites ouvrières, seront fermés au public 
dans la matinée du dimanche 20 mars. 

En outre, les bureaux de la Mairie seront 
fermés les dimanche, lundi et mardi de la 
Foire, sauf celui de l'Etat-Civil, qui restera 
ouvert ces mêmes jours, de neuf heures à mi
di, pour recevoir les déclarations de nais
sances et de décès. . _ 

Le bureau des Consultations judiciaires se
ra ouvert également le dimanche matin, de 
dix heures à midi. 

Machines parlantes ODEONà disques arts-
tiq. incomp., tiennent i" place. Imm. assort, 
de disq. des grands artistes. M°" SCREPEL, 
138, Gde-Rue. Rx. Tél. 21.12. 953-° 
CHEMISES, CRAVATES, A la VIII* de Rou
baix, 331'", r. Lannoy. Prix du gros. 986-3 

LES JEUNES CENS ET LA LOI DE 
3 ANS. — Des anciens élèves de l'Ecole du 
boulevard de Strasbourg, se trouvant réunis 
au nombre d'une centaine, ont spontanément 
voté l'adresse suivante à M. le ministre de la 
Guerre : 

Monsieur le Ministre, 
Les élèves de- l'école du Sacré-Cœur, 155, bou

levard de Strasbourg, acceptent avec joie les 
sacrifices que demandent les chefs de l'armée pour 
le prestige et l'influence de la Patrie. Ils s'unis
sent, dans un élan de patriotisme, à toute la jeu
nesse française et sont prêts à donner leur sang 
le jour où la France le demandera. Ils acceptent 
de tout cœur le service de trois an» pour Ve bon
heur et la sécurité de la Patrie. 

Vive la France! Vive l'Alsace! 
(Suivent plus de cent signatures d'anciens élè

ves de l'école, âgés de 16 à 20 ans. Plusieurs 
d'entre eux viennent de s'engager pour trois ans.) 

A L'OCCASION DE LA FOIRE les Entre
pôts du Nord, vins et liqueurs, 10, Boulevard 
de Paris, Roubaix (voir prix exceptionnels 
en dernière page). 

LA PROMOTION VIOLETTE. — M. 
Louis Byls, représentant de commerce, très 
connu à Roubaix, vient d'être promu officier 
d'Académie. M. Louis Byls est administra
teur de la Société des voyageurs et employés 
de Lille et du Nord de la France, administra
teur du Syndicat des voyageurs de Lille, vice-
président de l'Association syndicale du com
merce et de l'industrie et membre du Conseil 
d'administration de la Société de secours mu-
ucRi I au t.mo«uj ai ou -TU a. t'j:^ U5M i 

ruels du franc au décès, dont-M. Brunél est* 
président. 

Nous adressons toutes nos félicitations à 
M .Byls qui s'est acquis depuis vingt ans 
droit de cité parmi nous. 

ESSAYEZ LES BEURRES de la Laiterie 
des Halles, 51, rue Pierre-Motte. Ce sont les 
meilleurs. Beurres de Normandie 1.50. Aves-
nes 1.75; Flandres 1.00 le 1/2 kil. 49735d 

LES FÊTES DES QUARTIERS DU PILE, 
DES TROIS-PONTS ET DE SAINTE-ELI
SABETH, — Le Comité a tenu une réunion 
générale, hier soir, chez M. Triaille, rue du 
Tilleul, sous la présidence de M. Lamère, afin 
de mettre la dernière main au programme des 
fêtes qui seront données les 5, 6 et 7 avril. 
Nous avons déjà donné un exposé de ce que 
seront ces réjouissances. Le samedi 5, il y 
aura une grande retraite aux flambeaux avec 
concours de plusieurs sociétés de musique. 

Parmi les attractions du dimanche, la fête 
enfantine, à laquelle prendront part plus de 
cent cinquante enfants costumés, sera des 
plus jolies. A cet effet, le Comité informe les 
parents que les costumes seront remis aux 
enfants le 4 avril à 7 heures du soir, sur la 
présentation de leur carte, au siège du Comi
té, chez M. Triaille, rue du Tilleul. La fête 
musicale, qui réunira une trentaine de socié
tés, sera aussi des plus intéressantes. On sait 
qu'une prime fixe de 50 francs (et non 100 fr. 
comme nous l'avions dit par erreur), sera al
louée à chaque société ; en outre, 8 primes 
pour une somme de 500 francs, seront tirées 
au sort entre les sociétés participantes. A ce 
sujet, le Comité prévient les sociétés intéres-
rées que les adhésions doivent parvenir au 
siège pour lundi, 31 mars, dernier délai. 

Le lundi, il y aura un concours de pigeons 
sur Albert, avec 50 fr. de prix d'honneur, 
mise o fr. 25 par pigeon ; inscription chez M. 
Cauderlier, rue du Tilleul. La course cycliste 
promet d'être très intéressante. Le soir, à six-
heures, ascension du ballon € Le Neptune », 
monté par MM. J. Bargeron et Ed. Dubois. 
Le matin, grande braderie rue de Lannoy, 
entré les boulevards Gambetta et de Mu
lhouse. Il y aura aussi, pour les trois jours, 
un concours de décorations et d'illuminations, 
pour lequel sont réservées 150 francs de prix. 
Les adhésions doivent être envoyées au plus 
tôt au siège chez M. Triaille, 214, rue du Til
leul. 

PENDANT LA DUREE DE LA FOIRE, 
il sera donné un superbe ballon, gonflé au 
gaz, pour tout achat de 5 fr., fait les diman
ches, lundis et Jeudis au Crand Bazar de 
Roubaix. Un franc d'achat donnera droit à 
un joli ballon marotte ou à un jouet. Entrée 
absolument libre, 53 à 57 Gde-Rue. 49736d 

FEDERATION DES SYNDICATS INDE
PENDANTS DU NORD DE LA FRANCE 
DES ORGANISATIONS OUVRIERES PRO
FESSIONNELLES ET MUTUELLES. — 
On nous prie d'insérer la communication sui
vante : 

Le Comité rappelle aux délégués de Roubaix et 
de ses cantons que l'assemblée plénière aura lieu 
le dimanche 30 mars, à 3 h. du soir, au siège de la 
Fédération des Syndicats indépendants Roubai-
siens, 98, rue Pellart, estaminet Paul Eernandez. 
Ordre du jour: élection des délégués et commis
saires ; unité syndicale ; bureau de placement gra
tuit; propagande; listes électorales prud'homales; 
prochaine assemblée générale. 

AUTOMOBILES MOTOBLOC Châssis de 
démonstrations. Voitures d'essai exposée au 
g4 Carage Truffant, 99, B4 Gambetta. 4974° 

EAU POTABLE. — Par suite de la vi
dange du réservoir inférieur de Mouvaux, la 
pression sera un peu plus faible sur le réseau 
d'eau potable pendant 37 heures environ, à 
compter du samedi 29 mars, à 4 heures. 
Hall* Flipo. Pain d'épices au miel 45 et 50 4 k. 

LA BRADERIE DE LA RUE DES L0N-
CUES-HAIES. — Lundi, 31 mars, 1" lundi 
de la Foire, aura lieu la Grande braderie an
nuelle de la rue des Longues-Haies. 

FOIRE DE ROUBAIX.— A cette occasion 
l'Epicerie Centrale, 1, rue S'-Georges, met 
en vente un excellent vin vieux à 50 c. la 
bouteille S' Galmier, prix exceptionnel du 
Samedi 29 mars au Lundi 7 avril. 49537 

HARMONIE DU MOULIN. — Deux mem
bres de cette société, MM. Louis Mangin et 
Charles Ferdinand, ont subi avec succès 
l'examen du brevet d'aptitudes musicales à 
Lille. 

VETEMENTS CAOUTCHOUTÉS. — Les 
grands froids sont passés; le vêtement idéal, 
léger, souple, sans odeur, se trouve « Aux 
Sœurs de Charité », 33, rue du Vieil-Abreu
voir, Roubaix. — Rayon pour MESSIEURS 
et DAMES. 4 9 7 ^ 

LA FRAUDE DES ALLUMETTES. — Im
portante saisie. — Dans la nuit de jeudi à 
vendredi, des douaniers de la brigade de Rou-
baix-Gauche, ont poursuivi des fraudeurs sans 
pouvoir les atteindre, à cause de l'avance que 
ces derniers avaient pu prendre sur les fonc
tionnaires, au cours de la poursuite. 

Mais les contrebandiers avaient dû aban
donner leurs charges sur les lieux de 1™ ren
contre. Elles contenaient 135.000 allumettes 
de provenance belge, représentant une valeur 
de 135 francs. 

NECROLOCIE. — On annonce la mort de 
Madame V " Louis Lepers, née Céline Tiber-
ghien, décédée subitement à Roubaix le 
28 mars 1913, dans sa 83* année. Ses funé
railles auront lieu Mardi Ier avril, à q h. 1/2, 
en l'église Saint-Sépulcre. 49772d 

ENTERREMENTS OU SAMEDI 29 MARS 1913. — 
M Pierre Wibaux. 10 heures, enlise St-Martln. 
Houbalx. — Mme Emile Uesmuliiez. née Marte 
Lorfebvre, 10 h. l/t, *rV*« «t-Ptexre, Croix. 

LES BENEFICIAIRES DU LEGS BRAMt 
— £.11 1 aimée Us^i n a » ....^ wii «1 la ville de 
(_'ioix d un legs annuel de ~~* lrancs, concédé par 
M. Brame, en vue de venir en aide aux personnes 
qui se distinguent par leur dévouement et leur» 
soins multiplies envers leurs parents. 

'loua les ans, en eliet, les habitants de Croix 
sont prévenus que les intéressés peuvent envoyer 
une demande écrite dans le kut d obtenir cette 
eubventiou due là la générosité d un insigne bien 
laiteur de la ville. Une Commission, composée de 
M. le Curé de Saint-Martin, de M. le Maire, d un 
conseiller municipal et de deux membres de la la 
mille donatrice, se réunit alors en vue de choisir 
parmi les demandes celles qui semblent les plus 
justifiées. l)u reste, une enquête discrète est iaite 
avant le choix détinitif de la Commission qui a 
lieu par \ote. L.a somme de 300 francs ne peut être 
attribuée qu'à trois personnes seulement chaque 
année. X)e plus, libre est la Commission, ou bien de 
faire les parts égaels ou de les rendre inégales 
selon les demandes fondées et impérieuses des inté
ressées. Cette année, parmi la quinzaine de de
mandes qui avaient été envoyées, la Commission a 
réparti le legs entre les trois personnes suivantes ; 
Mlle Marcelle Liagre, rue Charles-Quint, 32; M. 
Louis Leiebvre, rue Verte, 242; Mme Mille, née 
Catel, rue des Ogiers, 233, qui chacune recevront 
100 francs. 

EN GLISSANT. — TJn magasinier de l'Kp 
cerie coopérative, Jules Lucneioaut, 14 ans, rue 
du Blanc-Seau, a glissé en montant un escalier et 
s'est fort contusionné la jambe gauche. Douze 
jours de repos. 

C'est aux Magasina 

Crand'Place, Roubaix 
que l'on trouve le plus grand choix 
de VÊTEMENTS pour HOMMES, 
DAMES et ENFANTS. 

ELEGANCE - SOLIDITE 4Q234<i 

L A N N O Y 
FLEKS 

UNE MORT SOBITE. — Vendredi matin, 
vers huit heures, alors que M. Louis Bailly, âgé 
de 74 ans, cabaretier, rue Jeanne-d Arc, à Fiers, 
était occupé à des travaux de- jardinage, il res
sentit subitement un malaise. Transporte chez lui, 
il ne tarda pas à succomber. M. le docteur Dé
troit n'a pu que constater le décès. 
un •- naoïtt/iovsi 

LE PIED MEURTRI. — M. OmenCftesquière, 
•xi ans, terrassier au service de M. Carette-Du-
burcq, t'est fait une contusion au pied droit en 
tombant. Douze jouri de repos; docteur Wastae-
ger. 

MAIN ECRASÎE. — Emile Dujongbe, 6 
maçon, eu service de MM. Delecroix frères, s en 
la main droite lésée par une brique pendant son 
travail. Dix à douze jour* de repos ; docteur Ma
sure. 

gare 'des Francs et 
Préfet du -Nord a ordonné .une enquêté d'uti
lité publique snr le projet. Ces plan «A iwatcs 
du dit projet seront -donc déposés pondant 
quinze jours„du mardi 1er avril inclusivement 
au mardi 15-suivant, a la Mairie IFJureau de 

."Lli H a Voirie)', afin que chacun puisse ién prendre 
connaissance. 

A l'expiration de ce délai, c^est-à-dire les-
16, 17 et 18 avril, chaque jour d e 3 à S heures 

CHUTE MALHEOBETJ8E. — Chez M M . , i d u so ir> M - le .-commissaire enquêteur rece-
Meillassoux et Mulaton, on aide-magasfnier, M. v r a à la Mairie,;les déclaratiorys des habitants 
Alphonse Dnpuis, 20 ans, a contracte une contu
sion au dos et à la nuque, par suite de la chute 
d'une pièce de tissu. Douze jours de repos; doc
teur Masure. 

BLESSE AU PIED. — A la teinturerie-apprêt 
de MM. Meillassoux et Mulaton, un ouvrier, M. 
Joseph Descarpentries, 38 ans, a en le pied meur
tri par un clou. Dix jours de' repos; docteur Des-
rousseaux. 

LIS 
LES LISTES ELECTORALES. — Il y a 1.666 

électeurs inscrits à Lys, pour tannée courante. 
Mais sur ce nombre, il convient de défalquer une 
bonne centaine de soldats. 

L'an dernier, les listes accusèrent 1.613 électeurs 
dont 96 militaires. 

a» • ' 

Première Communier. 
La Maison ROBICHEZ-VERDONCK, anc' 

Vandrom-Gœthals, 50, Grande-Rue, Roubaix, 
s'est fait une grande spécialité de la Toilette 
complète de la Première Communion. Mo
dèles nombreux. Prix très avantageux. Fini 
irréprochable. Toilette complète robe, bon
net ou couronne, aumonière, ceinture, voile) 
à partir de 10 francs. Articles pour garçons : 
Brassards, chemises, etc. Uniformes des 
pensionnats. Un joli cadeau est offert à la 
Première Communion. 49542 

LA FRAUDE EN BANDE. — Une. arresta-1 '*Y' 
(ion,- belle saisie. — Deux douaniers de cette ville,- ed' 
MM. Chenu et Gruson, ont été aux prit 
di matin, vers deux heures et demie, avec une, 
bande de trois faudeurs, aux environs de la gare-. 
Deux d'entre eux parvinrent à s'échapper. Le troi
sième est un appréteur, Henri Olivier, 120 ans, 
domicilié à Koubaix, rue Labruyère. Comme ses 
compagnons de contrebande, plus heureux, il a\*ait 
jeté sur place sa marchandise prohibée, afin d'être 
plus libre de ses mouvements pour fuir. 

Les ballots abandonnés renfermaient.23 kgs.500 
de tabac et 122 kgs SCO d'allumettes, au nombre 
de 649.000, le tout d'origine belge et évalué à la 
somme de 849 francs. 

Le prisonnier a été conduit à la gendarmerie • 
pour être dirigé sur Lille. 

APRES BOIRE. — Le sieur Ferdinand Des-
mullier, 25 ans, trieur, demeurant à Roubaix, 
avait bu plus que de raison et faisait du scandale 
dans la rue Carnot, à Wattrelos, la police survint 
et lui dressa procès-verbal. 

VOL D'OUTILS. — Un vol d'outils ayant été 
commis au préjudice de M. Pierre titacino, serru-
rier-poëlier, rue Thiers, 43 bi«, à Wattrelos, ce 
dernier soupçonna un de ses anciens ouvriers, âgé 
de 18 ans, demeurant à Wattrelos, rue Pierre-
Catteau, qui avait quitté ses ateliers à l'époque 
même de la disparition des outils. 

M. Stacino déposa une plainte entre les mains 
de M. Caillet, commissaire de police, qui opéra 
une perquisition an domicile de l'ouvrier soup
çonne, perquisition qui amena la découverte des 
objets volés, composes d'une perceuse à main et 
une filière, le tout valant 36 fr. environ. 

M. Caillet dressa aussitôt procès-verbal à la 
charge de l'ouvrier; néanmoins il le laissa en li
berté provisoire en considération de son passé qui, 
juscpi à présent, n'avait fait 1 objet d'aucune 
plainte. 

VOL DE POULES. — Des individus se sont 
introduits dans les dépendances de la maison de 
Mme Cordule Vlieghe, -hameau de la M-artino-re, 
à Wattrelos, au préjudice de laquelle ils ont volé 
cinq poules, d une valeur de 15 irancs. 

Mme Vlieghe a porté plainte au service de po
lice qui a ouvert une enquête. 

PLDS DE 2 5 0 ROMANS 
SUPERBEMENT ILLUSTRE» 

Chefs d'œuvre des ECRIVAINS PREFERES 
DES FAMILLES 

sont réunis dans la collection des trente-cinq 
années parues des Veillées des Chaumières. 
Prime entièrement gratuite aux souscrip
teurs ; une jolie bibliothèque en bois, genre 
chêne ciré. 

Prix : 171 francs payables 9 fr. par mois. 
On soucrit aux librairies du * Journal de 

Roubaix», 71, Grande-Rue, Roubaix et 
33, rue Carnot, Tourcoing. 40672 

CONSEIL DE PRÏÏD'HÛMMXS 
LA REVISION des LISTES D'ELECTEURS 

Il sera procédé du 1er au 20 avril, à la revi
sion des listes de=> électeurs au Conseil de 
Prud'hommes. 

Les intéressés sont invités à se présenter 
au secrétariat de la Mairie, à l'effet de véri
fier ou provoquer toute inscription ou radia
tion sur les listes. 

On peut être inscrit sur les dites listes à 
condition : d'être inscrits sur les listes élec
torales politiques, d'être ïigé de 25 ans révo
lus, d'exercer depuis trois ans, apprentissage 
compris, une profession dénommée dans le 
décret d'institution du Conseil et de résider 
dans le ressort de ce Conseil depuis un an. 

Sont électeurs ouvriers : les ouvriers, les 
chefs d'équipe ou contremaîtres prenant part 
à l'exécution matérielle des travaux indus
triels et les chefs d'atelier de famille, travail
lant eux-mêmes. 

Electeurs employés : les employés de com
merce et d'industrie, et les contremaîtres ne 
remplissant que des fonctions de surveillance 
et de direction. 

Electeurs patrons : les patrons occupant 
pour leur compte un ou plusieurs ouvriers ou 
employés, les associés en nom collectif, ceux 
qui gèrent ou dirigent pour le compte d'au-
trui, une fabrique, une manufacture, un ate
lier, un magasin, une usine et généralement 
une entreprise industrielle ou commerciale 
quelconque ; les présidents et membres des 
Conseils d'administration, les ingénieurs et 
chefs de service, tant dans les exploitations 
minières que dans les diverses industries. 

Sont inscrits également sur les listes élec
torales, suivant la distinction ci-dessus, les 
femmes possédant la qualité de Française, 
réunissant les conditions d'âge, d'exercice de 
la profession et de résidence et n'ayant ja
mais encouru aucune des condamnations pré
vues aux articles 15 et 16 du décret organi
que du 2 février 1852-

Les arrivages en petite vitesse u 1912 

Il est arrivé en petite vitesse à notre gare 
principale pendant l'année ioi2, 367.390 ton
nes de marchandises diverses. En 1911, on 
avait reçu 335.725 tonnes, soit 31-671 tonnes 
en plus pour l'année 1912. Ce tonnage se di
vise comme suit : Produits alimentaires, 
22.363 t. ; combustibles minéraux, 184.906 ; 
matériaux de construction, 28.481 ;» minerais 
et produits métallurgiques, 13.156; matières 
bitumeuses et corps gras, 7.511; matières pre
mières pour la fabrication du papier et tex
tiles, 95.74} ; produits céramiques, 1.290; en
grais et amendements, 5-784 ; fourrages et 
plantes, 3.923 ; transports divers, 4-239-

Le Boulevard Industriel 
UNE MODIFICATION D'ALIGNEMENT 
A la suite des délibérations des 27 décembre 

igi2 et 4 mars 1913, par lesquelles le Conseil 
municipal de Tourcoing, a adopté un projet 
relatif à la modification d'alignement entre la 

sur l'utilité du i projet. 

BLESSE DtJN COUP Ofi PIED DE CHE
VAL. — Dans l'atelier * £ maréchalerie de 
M. Edouard Pipart, rue de Rotterdam, un 
jeune ouvrier, M. César 'Duhem, âg^ de 19 
ane, était occupé à ferrer un chev»l,4quand 

^«eluiaci lui porta un cov/p de pied sur la jam
be. M. le docteur BorAe qui a été appelé à 
lai donner ses soins a constaté des contu
sions à la région postérieure du talon droit 
à l'intersection du ftendon. 

Un repos de qur.-]qUes jours a été prescrit 
à l'ouvrier. 

MORDU PAR' UN CHIEN. — Nous avons 
dit avant hier, /qu'un jeune coursier de chez 
M. Ponthieu, horticulteur, rue Carnot, 
Alexandre Deaurmont, 12 ans, demeurant rue 
des Cadiers, fsi, avait été mordu par le chien 
de M. Auguîite Six, matelassier, rue Verte, 
85. A la suite de son enquête, M. Meynier, 
commissaire de police du 2e arrondissement, 
a dressé contravention à la charge du mate
lassier, porar avoir laissé divaguer sur la voie 
publique «*>on chien non muni de muselière. 

R'ENV'ER&EE PAR U * CYCLISTE. — 
Unfi ménagère, Mme Hermance Depoortère, 
âgée de 55,/ans, demeurant rue de Valmy, 
•attait faire une. course hier matin vers six 
teures eUquart, quand arrivée à l'angle des 

"rues du Afirolois et des Piats. elle fut ren
versée par un cycliste, Richard VandemaeU, 

, Homicilié à Mouscron, rue de Tourcoing, 78, 
veudre-'f-'qui pédalait à toute vitesse pour se rendre à 

son travail, chez M. Dassonville, rue du Vi-
rolois. Relevée par des passants, Mme De
poortère fut* transportée dans une maison voi
sine où M. le docteur Huriez lui donna ses 
soins. 

Le praticien a constaté une fracture du 
coude gauche et des contusions légères sur 
diverses parties du corps. 

EN TOURNANT LA MANIVELLE dans 
la fabrique de pain d'épice, de M. G. Dam-
man, rue de Saint-Omer, une jeune ouvrière, 
M. Paul'Fondevielle, 19 ans, s'est fait pren
dre l'annulaire au cliquet d'arrêt. Il en est 
résulté une plaie par écrasement, M. le doc 
teur Vermersch lui a prescrit un repos de 
douze jours. 

« f . " , ? 8 * * U 0 0 , C T - - A la filature de 
MM. P. et H. Leurent, rue de l'Epine, une 
soigneuse, Mlle Blanche Lecleroq,. 24, ans, 
a eu le médius droit pris dans un organe du 
métier en nettoyant à la marche. M. le doc
teur Wuylstecke a relevé une contusion qui 
nécessitera un repos de dix jours 

rU°M N v LvE* B A
T

R B e T I E » . - Au peignage 
de M. V. i ouan-Leman fils, rue de Roubaix 
une finisseuse, Mlle Marie Devos, 26 ans, do
micile* à Wattrelos, a eu le médius droit pris 
aux barrettes en passant un ruban au métier 
M. le docteur Aerts â*relevé.une fracture com
pliquée de la deuxième phalange qui exigera 
un repos de six semaines. 

L'ELIXIR des SŒURS de CHARITE 
donne de 1 appétit, facilite la digestion et ac
tive la circulation du sang, t"« ph"*. 1510-7 

LA MAIN DAN8 LA CARDE. — Dans 
1 usine de M. J. Ernoult, rue de Guisnes, un 
cardeur, M. Pierre Duthoit, 54 ans, domicilié 
à Mouscron, rue du Théâtre, a eu la main 
gauche prise dans la carde en retirant un 
morceau de lame. M. le docteur Debuchy a 
relevé des plaies par ratissage aux doigts 
annulaire et auriculaire. L'incapacité de tra
vail sera de deux-mois. 

E. WEHNER, Joaillier-Orfèvre, LILLE. 
î4, rue Nationale, 24. LILLE. 153, 

UNE CHUTE. _ Dans l'atelier»de M. Lor-
thiois-Leurent, rue du Petit-Village, un tisse
rand, M. Victor Mignon, 40 ans, est tombé 
en portant une ensouple. M. le. docteur Vien
ne a constaté une contusion au» genou gauche 
qui nécessitera un repos de vingt jours 

LES ARRIVAGES AUX HALLES. - Il H t 
arrivé aux halles centrales, vendredi matin: arti
chauts 200 kgs ; laitues, 160 kgs; marée, 1570 has • 
choux-fleurs, 100 kgs. 

MOUVAUX 
CONTRAVENTION POUR BBtfS DE OLU 

.TiURE. — Sur la plainte de M. Moïse Laiiui, 

.42 ans. fermier, rue t aidnerbe, M. Grégoire, 00m-
Afiiasaire de police, a dressé contravention i M. 
•ax>uis Lâbaye, 4s>-ans. qui s'étaii. permis de tra
verser la propriété-close de M. Latius pour gagner 
un champ contigu et qui, a cet effet, avait enlevé 
une barre de fer maintenant la porte d'entrée ter 
mee et avait aussi coupé les fils de fer formant ta 
clôture entre une cour«et te pré. 

NELïVILLE.EN.FERRAlN 
UNION LIBERALE REPUBLICAINE. — 

Le Comité directeur de l'Union Libérale Républi
caine organise pour le dimanche 30 mars, k sept 
heures très précises du soir, au Café de l'Ours, 
chez M. J.-B. Nuyttens, une grande soirée de 
bienfaisance en faveur de deux familles adhéren
tes et nécessiteuses de la section du Berquier et du 
Risquons-Tout. Un excellent orchestre recruté 
parmi les membres de la Musique Municipale et le 
Cercle littéraire t l'Avenir > assureront le succès 
complet de cette belle fête de charité. Tous les 
amis de la mutualité sont invités à y assister ; 
l'entrée sera libre. 

PENDANT UN MOIS 
pour cause de nouvelles transformations 
la Maison MOREL-GOYEZ, 29, rue Esquer-
moise, à Lille, solde une partie des marchan
dises en magasin. Occasions rares en Meu
bles, Tapis, Rideaux, Glaces, Objets d'art, 
etc., sacrifiés à 40 et 60 % au-dessous de 
leur valeur. 49683 

Le VII* Congrès de Gynécologie 
DERNIERE JOURNÉE 

Après la journée purementgrécréative d'hier 
qui fut consacrée à des excursions dans les 
usines, le VIP Congrès des médecins-gyné
cologues termina ses travaux vendredi. 

Dès huit heures et demie du matin, les 
membres étaient réunis dans l'un des amphi
théâtres de la Faculté de médecine de l'Etat, 
pour y entendre lecture diun rapport.de MM. 
Cruchet et Frœlich, oui- fut discuté par M. 
le docteur Gaudier, de Lille. 

Lecture fut ensuite donnée de plusieurs 
communications. 

A dix heures et quart, tous se trouvaient 
réunis au Palais des beaux-arts, où ils furent 
reçus par M. Théodore, conservateur de nos 
musées de peinture, sculpture et archéologie, 
la visite s'effectua ensuite. 

On consacra l'après-midi à la lecture en 
séance plénière des derniers rapports et der
nières communications de MM. Bossi (de 
Gênes) ; Pozzi (de Paris) ; Muret (de Lau
sanne) ; Jayle (de Paris) ; Audebert (de Tou
louse) ; Patel (de Lyon). 

Vers trois heures et demie de l'après-midi, 
l'ordre du jour se trouvant épuisé, M. le doc
teur Pozzi prononça la clôture des travaux. 

C'est le dernier Congrès des gynécologues 
français, a-t-il ajouté ; nous cessons d'exister 
pour faire place à l'Association des gynéco
logues de langue française. 

DEUX NOUVEAUX CIRCUITS TELE
PHONIQUES LILLE-PARIS. — D'ici peu, 
l'Administration des Postes mettra en service 
deux nouveaux circuits, le 7e et le 8e, pour 
lesquels les crédits ont été votés depuis i9«o« 
par le Conseil général. Les travaux «nos» 
terminés vraisemblablement samedi 
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